
L’essence du message de l’Islam 

et la nécessité de comprendre ses 

finalités 

L’Islam est entièrement une justice, une miséricorde, une 

tolérance, une facilité, un humanitarisme. Les oulémas, jadis 

comme actuellement, s’accorde sur le fait que tout ce qui réalise 

des telles grandes finalités, fait partie intégrante de l’Islam. Tout ce 

qui les contredit ou se heurte avec elle se heurte avec l’Islam, ses 

visées et finalités. L’Islam est la religion des bonnes moralités, son 

message vint pour parfaire celles-ci. Notre prophète (SBL) dit : « je 

suis envoyé pour parfaire les bonnes moralités »1. Où se trouvent 

la véridicité, la fidélité, l’honnêteté, le bien, la bienfaisance vis-à-

vis les proches-parents, la générosité, le secours, la bravoure, 

écarter la nuisance des gens, écarter le nuisible de la route, 

apporter secours au besogneux, secourir le peureux, dissiper les 

malheurs, réside le vrai Islam et sa visée. Où on trouve le 

mensonge, la traitrise, la trahison, le manquement aux promesses, 

le boycott des proches-parents, l’animosité débridée, 

l’individualité, l’égoïsme et le cœur serré, délaisse complétement 

ce qui dont le caractère est ainsi, même religieux en apparence 

soit-il. Sache que cette personne et ses semblables représentent un 

grand fardeau pour ce qui s’y compte. Par des tels caractères ils 

sont décourageants et non point porteurs de bonnes nouvelles, ils 
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repoussent de la vérité au lieu d’y appeler, même s’ils prétendent 

le contraire et jurent des grands serments, ils ne portent 

aucunement de bien. Leurs serments sont insensés. Si leur propos 

te plait et leur éloquence t’éblouit, rappelle-toi du dire d’Allah, 

Gloire à Lui : « Il y a parmi les gens celui dont la parole sur la vie 

présente te plaît, et qui prend Allah à témoin de ce qu'il a dans le 

cœur, tandis que c'est le plus acharné disputeur. Dès qu'il tourne le 

dos, il parcourt la terre pour y semer le désordre et saccager 

culture et bétail. Et Allah n'aime pas le désordre. Et quand on lui 

dit: ‹Redoute Allah›, l'orgueil criminel s'empare de lui, l'Enfer lui 

suffira, et quel mauvais lit, certes! »2 Et « Quand les hypocrites 

viennent à toi, ils disent : "Nous attestons que tu es certes le 

Messager d'Allah"; Allah sait que tu es vraiment Son messager; et 

Allah atteste que les hypocrites sont assurément des menteurs. Ils 

prennent leurs serments pour bouclier et obstruent le chemin 

d'Allah. Quelles mauvaises choses que ce qu'ils faisaient ! C'est 

parce qu'en vérité ils ont cru, puis rejeté la foi. Leur cœurs donc, 

ont été scellés, de sorte qu'ils ne comprennent rien. Et quand tu les 

vois, leurs corps t’émerveillent ; et s'ils parlent, tu écoutes leur 

parole. ils sont comme des bûches appuyées (contre des murs) et 

ils pensent que chaque cri est dirigé contre eux. L'ennemi c'est eux. 

Prends-y garde. Qu'Allah les extermine ! Comme les voilà 

détournés (du droit chemin). »3 

L’Islam est la religion du travail, de la production, du 

perfectionnement et de l’intérêt de toute l’humanité. Où se 
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trouvent des telles qualités se trouve la vraie application de la 

méthode de l’Islam. Où se trouvent l’oisiveté, l’inertie et 

l’arriération du convoi de la civilisation, fais donc quatre unités de 

prière funéraire à ce qui s’en caractérise, même s’il prend un nom 

islamique et se compte parmi les musulmans. Une telle personne 

est un fardeau sur la Religion d’Allah et Ses créatures.  

Les oulémas, jadis comme actuellement, s’accordent sur le 

fait que les sublimes finalités de la Charia tournent grosso-modo sur 

la réalisation des intérêts des serviteurs. Où se trouve l’intérêt 

réside la Charia Divine. L’imam Al Ghazali (qu’Allah le prenne en 

Sa Miséricorde) dit : on entend par « intérêt » le maintien des 

finalités de la Charia. Ces finalités se trouvent en cinq choses : la 

préservation de la religion, des âmes, des raisons, de la 

progéniture et des biens des humains. Tout ce qui garantit la 

préservation de ces cinq choses, est un intérêt et tout ce fait perdre 

ses cinq bases est un préjudice, le repousser est un intérêt.4  

L’imam Achatibi5 (qu’Allah le prenne en Sa Miséricorde) dit : 

il est connu que la Charia est instituée pour l’intérêt des serviteurs. 

L’obligation légale vise, soit encourir un intérêt, repousser un 

préjudice ou les deux ensemble. Ce qui se dérive de cette 

obligation vise à son tour, les mêmes finalités. Rien n’en cela 

contredit la visée de la Charia, il est interdit d’en viser le contraire6. 
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Il reprend : les charias vinrent pour réaliser les intérêts des 

serviteurs, l’ordre, l’interdiction et l’option se rattachent aux 

intérêts des chargés, car Allah, Gloire à Lui, se passe des portions 

et de tout ce qui est tendancieux.7 

Il dit également : la Charia veille à préserver les intérêts des 

serviteurs et leur repousser les préjudices. Par voie de déduction, 

les arguments de la Charia le prouve et globalement et 

spécifiquement. Tout ce qui va à l’encontre n’est légalement à 

considérer8. 

Ibn Al Qaïm9 (qu’Allah le prenne en Sa Miséricorde) dit : la 

Charia est instituée et basée sur les sagesses et les intérêts des 

serviteurs dans l’ici-bas comme dans l’au-delà. Elle est 

intégralement une justice, une miséricorde et des intérêts. Toute 

sentence se déraille de la justice vers l’injustice, de la miséricorde à 

son contraire, de l’intérêt vers le préjudice ou de la sagesse pour 

l’absurdité, n’a rien à voir avec la Charia, même si elle y fait entrée 

par voie d’interprétation. La Charia est la Justice qu’Allah établit 

parmi Ses serviteurs, Sa Miséricorde destinée à Ses créatures, Ses 

Traces sur la terre et la Sagesse qui conduit à Le connaitre et 

prouver la véridicité de Son Messager (SBL)10.  
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Al ‘Iz Ibn Abdeslam11 (qu’Allah l’agrée en Sa Miséricorde) 

dit : toutes les obligations visent les intérêts des serviteurs aussi 

bien dans l’ici-bas que dans l’au-delà. Allah, Gloire à Lui, se passe 

du culte voué par tout le monde. Rien d’obéissance ne Lui apporte 

d’utilité, rien de désobéissance ne Lui fait préjudice. Si tous les 

humains se réunissent en désobéissance comme un bloc compact, 

rien ne se diminue du Royaume d’Allah, Gloire à Lui. S’ils sont 

obéissants comme un seul homme, rien ne s’accroit dans Son 

Royaume. Ils ne peuvent Lui faire aucun tort, ni Lui encourir 

aucune utilité. Tout est égaré sauf ce qu’Allah guide, affamé sauf 

ce qu’Il nourrit, nu sauf ce qu’Il habille.12 Il dit également : il 

n’échappe à aucun doué de raison qu’encourir les purs intérêts et 

repousser les pures préjudices de l’homme, est une chose bonne et 

louable, que donner prévalence aux intérêts les plus valides est un 

acte méritoire, repousser les préjudices les plus persistants tours à 

tour, est une attitude considérable. C’est aussi un comportement 

louable de donner prévalence aux intérêts les plus valides sur ceux 

les moins valides, chose unanime chez les sages. Les charias 

s’accordent sur la sacralité des sangs, honneurs, biens, l’acquisition 

des meilleures œuvres et dires tour à tour.13  

Somme toute, comprendre l’essence du message de l’Islam, 

en connaitre les secrets tolérants, en apercevoir les visées et les 
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sublimes finalités, appliquer tout cela à la lumière des survenues et 

exigences du temps, se tiennent une nécessité urgente dans le but 

de faire-face aux enjeux actuels, contrecarrer les groupuscules 

terroristes et extrémistes et la réflexion intégriste, briser le cercle de 

pétrification, de figement, d’enfermement, de la mal 

compréhension, de l’absence de raisonnement. Cela vise à sortir de 

ce resserrement vers un horizon plus vaste, plus large, plus facile, 

plus mûr, plus conscient et plus perspicace. Cela vise également à 

réaliser les intérêts des pays et peuples et propager les sublimes 

valeurs humanitaristes susceptibles de concrétiser la sécurité, la 

sûreté, la paix, la stabilité et le bonheur de l’humanité entière. Le 

meilleur pour les gens est ce qui leur est plus utile. Ne méritait 

point d’être né quiconque vit seulement pour lui-même.  

* * * 

 


